
L'appel de Prague pour un renouveau démocratique 

Adopté à Prague, le 26 mai 2017 

La démocratie libérale est menacée et tous ceux qui tiennent à elle doivent la défendre. 

La démocratie est menacée de l'extérieur par des régimes despotiques en Russie, en Chine 
et dans d'autres pays, qui intensifient la répression au sein de leurs frontières et étendent 
leur pouvoir au niveau mondial, comblant le vide occasionné par le déclin de la puissance, 
de l'influence et de l’affirmation  des vieilles démocraties. Les pouvoirs autoritaires ont 
recours aux armes usées du « hard power » (pouvoir de contraindre) ainsi qu'aux nouveaux 
médias sociaux et à un arsenal grandissant de « soft power » (pouvoir de convaincre) pour 
créer un ordre mondial post-démocratique dans lequel les règles des droits de l'homme et 
l'État de droit sont remplacés par le principe de souveraineté absolue des États. 

Mais la démocratie est également menacée de l'intérieur. L'illibéralisme grandit en Turquie, 
en Hongrie, aux Philippines, au Venezuela ainsi que dans d'autres démocraties en pleine 
régression. Dans d'autres pays, même dans les démocraties de longue date, la défense de 
la démocratie libérale s'est érodée au cours des dernières années, surtout parmi les plus 
jeunes qui n'ont pas connu les luttes contre le totalitarisme. La foi dans les institutions 
démocratiques n'a cessé de décliner ces derniers temps, car les gouvernements semblent 
incapables de faire face aux nouveaux défis complexes de la mondialisation, les processus 
politiques semblent de plus en plus sclérosés et dysfonctionnels, et les bureaucraties aux 
commandes des institutions tant nationales que mondiales semblent lointaines et autoritaires. 
À ces difficultés s'ajoute la violence terroriste, qui a créé un climat de peur dont les despotes 
et les démagogues se servent pour justifier un pouvoir autoritaire et les restrictions des 
libertés. 

Ces problèmes ont provoqué une anxiété généralisée, une hostilité à l'égard des élites 
politiques et un certain cynisme vis-à-vis de la démocratie (des sentiments qui ont nourri la 
montée des partis et des mouvements politiques anti-système). Ces sentiments ont été 
attisés, à leur tour, par une désinformation autoritaire, qui s'insinue de plus en plus dans 
l'espace médiatique des démocraties. La dernière enquête de Freedom House révèle que 
les droits politiques et les libertés civiles sont en baisse depuis onze ans et, cette année, les 
démocraties établies sont les plus nombreuses dans  la liste des pays où la liberté est en 
recul. 

Collectivement, ces facteurs (le retrait géopolitique de l'Occident, la résurgence des forces 
politiques autoritaires, l'érosion de la croyance dans les valeurs démocratiques, et la perte de 
foi dans l'efficacité des institutions démocratiques) ont mis un terme historique au progrès 
démocratique et menacent d'une possible « vague contraire » d’effondrement démocratique. 
Les partisans de la démocratie doivent s'unir pour mettre un terme à ce recul et afin 
d'organiser une coalition pour son renouvellement moral, intellectuel et politique. 

Le point de départ d'une nouvelle campagne en faveur de la démocratie est une réaffirmation 
des principes fondamentaux qui ont inspiré l'expansion de la démocratie moderne depuis sa 
naissance il y a plus de deux siècles. Ces principes sont ancrés dans la foi en la dignité de la 
personne humaine et dans la conviction que la démocratie libérale est le système politique 
qui peut le mieux protéger cette dignité et lui permettre de s'épanouir. Parmi ces principes 
figurent les droits humains fondamentaux et notamment les libertés élémentaires 
d'expression, d'association et de religion ; le pluralisme politique et social ; l'existence d'une 
société civile active qui permette aux citoyens d’agir à la base ; l'élection régulière de 
responsables politiques à travers un processus réellement libre, juste, transparent et 
compétitif ; de nombreuses possibilités pour les citoyens, au-delà des élections, de participer 



et d'exprimer leurs préoccupations ; la transparence et la responsabilité des gouvernements, 
garanties à la fois par de solides contrôles et contrepouvoirs au sein du système 
constitutionnel et par la supervision de la société civile ; un État de droit vigoureux, garanti 
par un pouvoir judiciaire indépendant ; une économie de marché exempte de toute 
corruption qui offre une chance à tous ; et une culture démocratique de tolérance, civilité et 
non-violence. 

Ces principes sont remis en cause aujourd'hui non seulement par les apologistes de 
l'illibéralisme et de la xénophobie, mais aussi par des intellectuels relativistes qui nient 
qu'une quelconque forme de gouvernement puisse être défendue comme supérieure à une 
autre. Bien que la démocratie soit souvent considérée comme une idée occidentale, ses plus 
fervents défenseurs à l'heure actuelle sont des peuples appartenant à des sociétés non 
occidentales qui continuent de se battre pour les libertés démocratiques contre vents et 
marées. Leurs luttes attestent du caractère universel de l'idée de démocratie, et leur 
exemple peut contribuer à donner naissance à une nouvelle conviction démocratique dans 
les démocraties avancées du monde. 

Malgré sa valeur intrinsèque, la survie de la démocratie ne peut être assurée que si elle 
démontre sa capacité à aider les sociétés à relever les défis d'un monde changeant et 
instable. Nous avons conscience de l'anxiété et de l'insécurité profondes au sein de larges 
fractions des sociétés démocratiques et sommes convaincus que la démocratie ne sera forte 
que si aucun groupe n’est oublié.  

Bien que la démocratie incarne des valeurs universelles, il existe dans un contexte national 
particulier, ce que Vaclav Havel appelait : « des traditions intellectuelles, spirituelles et 
culturelles qui lui insufflent de la substance et du sens ». La citoyenneté démocratique, 
ancrée dans ces traditions, a besoin d'être renforcée et l'on ne peut permettre qu'elle 
s'atrophie en cette époque de mondialisation. L'identité nationale est bien trop importante 
pour qu'on la laisse entre les mains de despotes et de populistes démagogues. 

La défense des valeurs démocratiques n'est ni un luxe ni une entreprise purement idéaliste. 
C'est une condition préalable à des sociétés décentes et inclusives ; le cadre du progrès 
social et économique pour les peuples du monde entier ; et le fondement de la sauvegarde 
de la paix et de la sécurité internationales. 

Une nouvelle Coalition pour un renouveau démocratique servira de catalyseur moral et 
intellectuel pour raviver l'idée de démocratie. L'objectif est de changer le climat intellectuel et 
culturel en menant une bataille idéologique éclairée et fervente basée sur de solides valeurs ; 
en défendant la démocratie contre ses détracteurs ; en œuvrant pour renforcer les 
institutions de médiation et les associations civiles ; en formulant des arguments 
convaincants pour la démocratie libérale, qui puissent modeler le cours du débat public. Il 
faudra également passer à l'offensive contre les opposants autoritaires de la démocratie en 
se montrant solidaires des personnes courageuses qui se battent pour les libertés 
démocratiques, et en révélant les crimes des kleptocrates qui volent et oppriment leurs 
peuples, falsifient les archives politiques et historiques et qui cherchent à diviser et à 
diffamer les démocraties en place. 

La Coalition sera aussi un vaste forum interactif où échanger des idées sur les meilleures 
méthodes pour relever les nouveaux défis complexes auxquels la démocratie est confrontée, 
tels que les conditions de vie stagnantes ou en déclin de nombreux citoyens, les réactions 
violentes face à l'immigration, l'essor de la « post-truth politics » (« politique post-vérité ») à 
l'ère des médias sociaux, et l'érosion du soutien à la démocratie libérale. Cette plateforme 
mondiale pourrait également prôner et promouvoir des formes d'action efficaces pour raviver 
la foi en l'efficacité des institutions démocratiques. 



Rien ne peut excuser le silence ou l'inaction. Nous n'osons pas nous raccrocher à l'illusion 
de la sécurité en ces temps où la démocratie est mise en péril. La crise actuelle offre aux 
démocrates engagés l'opportunité de se mobiliser, et nous devons la saisir. 

 


